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V-II1 
CO"'PARAISON DU CYCLE SEXUEL DE DEUX ESPECES 

DE SoLES D'ALGERIE (TELEOSTEENS, SOLEIDES) 

B. BELAID, J. Y. MARINARO et T. MOHAMED I 

ISMAL, B.P. 90, Alger-ler Novembre, Alger (Algerie) 

Le cycle de Mietwc.h.i.Juu, a.ze.via (Capello, lfl68) et celui de Sotea mtllu:ta 

(Pallas, I8II) ont fait 1 'objet d'investigations dont les resultats, partie11e­

ment publies (BELAID et MARINARO, !983; GRIM, I98I), mettent en lumiere de 

nombreux caracteres si ngul i ers. 

L'observation d'ovaires en ponte presque toute 1 'annee ne permet pas la 

delimitation precise de la periode de reproduction. Cependant, 1 'importance rela­

tive de ce stade varie beaucoup d'un mois i! 1 'autre; e11e atteint son maximum 

de jui n a octobre chez M. a.ze.via, d 'avril a septembre chez S. mtllu:ta. 
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M. a.ze.via qu 'e 11 es ne modifi ent 

presque pas la structure micros­

copique de 1 'ovaire (absence en 

parti cul i er de 1 acunes post-ovu-

1 atoi res), moi ns nombreuses rna is 

p1 us apparentes chez S. mtllu:ta oO 

e11es induisent parfois des cas de 

fl uence ovari enne. Ce processus 

rythmique a ete demontre par LAGAR­

DERE (!982) chez un autre so1eide, 
4 

Vic.o!ogogl.ou.a. c.une.a.ta. 

La chute du rapport gonado­

somatique (R.G,S.) est sensiblement 
2 contemporaine de 1 'emission des 

oeufs. 

Le rapport hepato-somati que 

est maximal pendant la perfode de 

ponte. Temoin de 1a participation 

du foie dans la mobilisation des 

reserves, i1 confirme la compati­

bi1 i te de 1 a vite 11 ogenese et de 

1 'emission des ovules. 

Le stade de post-ponte s 'ob­

serve toute 1 'annee chez s. mtllu:ta 

• oO sa duree individue11e probable 

est d' environ 5 moi s. I1 s 'accom­
pagne d'une atresie ovocytaire considerable, liee peut-etre a 1 'habitat c6~ier 

de cette espece, dans des zones souvent perturbees par les activites humaines. 

Chez M,,, a.ze.via au contraire, ce stade n'apparait jamais car la quasi-totalite 

des ovocytes en vite11 ogenese est emi se et 1 es fi guF"es d 'atresi e sont rari ss imes. 

C'est le cas des soleides examines par DENIEL (I98I) sur les c6tes de Bretagne. 

Entre deux cycles annuels, la gonade femelle ne passe pas par 1 'Hat de repos 

sexuel. En effet le renouvellement du stock des petits ovocytes s 'effectue pen­

dant la ponte ou la post-ponte et 1 'accumulation du vitellus reprend,discretement, 

auss it6t a pres. Parmi 1 es phenomenes qui caracteri sent ce debut de vite11 ogenese 

on note chez S. mtllu:ta 1 'apparition a la peripherie de 1 'ovocyte de petites vesi­

cules definies par BRUSLE (!982) comme des grains de secretion. A ces vesicules 

s 'ajoutent chez M. a.ze.via de grosses vacuo 1 es qui prennent na i ssance dans 1 es 

replis de 1 'enveloppe nucleaire. Frequemment observees en microscopie photonique, 

elles justifieraient une etude ultrastructurale. 
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V-II2 
CONTRIBUTION A L1ETUDE DE L' ItNERSJON SEXUELLE 

DE LA GIRELLE CaRIS Juus (lABRIDE PRoTEROGYNE) 

Laurence BESSEAU et Claude CHAUVET 

Laboratoire de Biologie Marine, Universite de Perpignan, Perpignan (France) 

En 1957, BACCI et RAZZAUTI d'une part, et REINBOTH d'autre part mettent en 
evidence !'existence d'un hermaphrodisme proterogyne chez Ia girelle, Goris julis. 
Ces auteurs montrent que, parallelement a !'inversion sexuelle, apparaissent des 
modifications de la Iivree. Ainsi, la livree "giofredi", peu coloree, caract8rise les 
femelles et les males primaires, tandis que Ia livree "julis" vivement coloree, 
concerne les males issus de !'inversion sexuelle, appeles males secondaires. 

La proterogynie est-elle un phenomene general affectant !'ensemble des 
femelles d'une population, ou bien s'applique t-elle a certaines d'entre elles 
seulement dont il conviendrait de determiner les caracteristiques ? 

151 Goris julis ont ete mesurees, leurs otholithes ont ete observes et ont 
permis de determiner !'age de chacune d'entre elles. Para!lelement, des observati(Jns 
macroscopiques et des coupes histologiques des gonades ont ete effectuees. 
Les animaux se repartissent comme suit: 

Etat sexuel nb % 

femel!es 107 70,9 
males primaires 18 11,9 
milles secondaires 16 10,6 
en inversion 10 6,6 

La repartition des individus en fonction de Ia longueur (Ls) (fig. 1) montre 
dans notre echantillonnage : 

- la presence de femelles dans toutes les classes de taille. L'effectif diminue, 
apres un pic dans la classe 12-13 em ; 
- les males primaires sont de petite taille (toujours inferieure a 13 em) ; 
- les milles secondaires ont une taille toujours superieure a 12cm. 

La repartition des girelles en fonction de !'age (fig. 2) montre que Ia 
diminution des effectifs est decalee suivant l'etat sexuel des individus. Elle a lieu a 
partir de la cinquieme annee pour les femelles et les males primaires alors que le 
nombre des maJes secondaires augmente encore pendant la cinquieme annee, pour ne 
diminuer que Ia septieme annee. Ces males secondaires ne peuvent done provenir 
que des groupes precedents. De plus, l'analogie et Ia chronologie qu'ils montrent 
avec lea animaux en inversion prouvent qu'ils _ne proviennent que du seul groupe 
des femelles. 

L'inversion sexuelle se produit entre 3 et 6 ans, chez des animaux dont Ia 
taille (LS) est au mains egale il llcm. 

Par ailleurs nous avons compare statistiquement Ia croissance dans chacun des 
groupes sexuels. Ce travail montre que : 

- A age ega!, femelles et males primaires ont Ia meme taille. 
- A age ega!, maJes secondaires et animaux en inversion ont Ia meme tai!le. 
- Les males secondaires sont plus ages et plus grands, en moyenne, que les 
femelles. 
- Les individus en inversion sont, en moyenne, plus grands que les femelles. 
Ainsi seules lea plus grandes femelles subissent une inversion sexuelle. 

L'etude de la distribution de frequences des girelles en fonction de Ia tail!e, 
de !'age et de l'etat sexuel du lot d'individus etudies, a permis de caracteriser le 
phenomene de proterogynie chez cette espece. 

L'inversion sexuelle a lieu chez les plus grandes girelles femelles, vers !'age 
de 6 ana. Parallelement a Ia transformation de Ia gonade, !a livree femelle de typ" 
"giofredi" se modifie en livree "julis", 

Les observations histologiques (BESSEAU, 1984) ot cytologiques (BRUSLE, 1985 
com. pers.) montrent des differences structurales entre les testicules des deux types 
de males permettant de preciser que les males primaires n'evoluent pas en mil.les 
secondaires. Ces derniers ne proviennent done que de !'inversion des femelles • 

Le processus d'inversion n'affecte que lea plus grosses femelles, ce qui 
conduit a evoquer le probleme du contr61e social de !'inversion chez cette espece 
(BENTIVEGNA et CIRINO, 1984). En effet, ces auteurs ont obtenu, experimentalement, 
!'inversion sexuelle de Ia plus grosse femelle d'un groupe de femelles soustrait a Ia 
dominance de mB.les secondaires. En revanche, aucune inversion dans un groupe 
similaire n'a ete observee en presence de males secondaires. Selon ces auteurs, Ia 
presence de milles secondaires constitue un facteur inhibiteur de !'inversion· sexuell<: 
chez Caris julis. 

Nos resultats, obtenus chez des animaux issus du milieu nature!, montrent que 
la taille des femelles est un facteur determinant de !'inversion sexuel!e. Cette 
remarque conforte done ]'idee d'un controle social de !'inversion sexuelle, chez Ia 
girelle. 
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